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  Déclaration 
 

 

 Afin de parvenir à l’autonomisation des femmes dans le contexte du 

développement durable et de prévenir et d’éliminer toutes les formes de violence à 

l’égard des femmes, Well Being Foundation Africa place les adolescentes au cœur 

de notre mission commune : à l’âge adulte, une fille tiendra compte que ce que vous 

lui avez appris à l’adolescence.  

 La réalisation de l’objectif 3 des objectifs de développement durable, à savoir 

permettre à tous de vivre en bonne santé et promouvoir le bien-être de tous à tout 

âge, n’est possible qu’en accordant toute l’attention voulue aux indicateurs de santé 

reproductive, maternelle, néonatale, infantile et adolescente. La santé  des 

adolescentes est une composante essentielle de la réalisation de cet objectif. En 

effet, l’éducation en matière de procréation est un outil de premier choix dans la 

mise en œuvre de l’autonomisation des femmes conformément au nouveau 

programme universel de développement durable. Si vous apprenez à une 

adolescente qu’elle peut choisir le moment où elle souhaite fonder une famille, elle 

en tiendra compte à l’âge adulte. Elle fera des choix en matière de santé suivis 

d’effets positifs, lui permettant notamment de prendre des décisions éclairées en ce 

qui concerne la santé de la procréation, les soins de santé maternelle et la santé des 

enfants. 

 Afin de réaliser l’objectif 5 des objectifs de développement durable, à savoir 

parvenir à l’égalité des sexes et autonomiser toutes les femmes et les filles, nous 

devons veiller au respect des droits des adolescentes. Well Being Foundation Africa 

soutient vigoureusement les mécanismes d’autonomisation qui veillent à ce que les 

adolescentes ne soient pas privées de leur droit de choisir leur éducation et leurs 

moyens de subsistance. En 2014, dans le cadre d’un réseau solide, nous avons pris 

la tête de la campagne « Bring Back Our Girls » à la suite de la crise provoquée par 

les enlèvements commis par Boko Haram. En ma qualité de défenseur de 

l’autonomisation des adolescentes, j’ai lancé un appel pour que la communauté 

internationale ramène non seulement les filles enlevées à Chibok, mais pour qu’elle 

aide également les millions d’autres adolescentes qui sont marginalisées par la 

société. Nous devons renforcer la sécurité dans les écoles pour veiller à ce que les 

jeunes filles soient en sécurité au cours de leur scolarité, et leur apporter des notions 

en matière d’éducation sanitaire dont elles auront besoin pour assurer  leur sécurité 

et celle de leur famille, bien après la fin de leur scolarité et une fois devenues 

adultes. Dans mon pays d’origine, le Nigéria, nous avons mis l’accent sur la 

promotion d’une nouvelle génération de dirigeantes au sein de l’État du Kwara, do nt 

je suis originaire, et dans tout le Nigéria. J’ai constaté de mes propres yeux que si 

vous inculquez à une fille l’importance de ses droits et de l’accès à l’éducation, elle 

en tiendra compte à l’âge adulte. C’est la raison pour laquelle j’ai créé le gr oupe All 

Kwara Women, qui favorise l’autonomisation des jeunes filles au sein de la 

communauté grâce à l’éducation, à l’émancipation économique et à l’engagement 

des communautés. 

 Les statistiques relatives aux adolescentes au Nigéria sont terribles  : une fille 

nigériane sur 5 est déjà mariée à l’âge de 15 ans, et parmi les filles mariées âgées de 

15 à 19 ans, très peu sont scolarisées. Le manque d’éducation prive les filles de la 

possibilité de faire entendre leur voix à la fois dans leur mariage et dans l a 

communauté au sens large, et dans les responsabilités qui incombent à une mère 

adulte. Les conséquences des mariages précoces sur la santé des jeunes filles qui 
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sont retirées de l’école pour assumer les responsabilités d’une femme adulte dans le 

cadre du mariage sont très préoccupantes. Les filles qui ont un enfant avant l’âge de 

15 ans présentent un risque cinq fois plus élevé de mourir en couches que les 

femmes d’une vingtaine d’années, et les enfants des enfants mariées sont 60  % plus 

exposés au risque de mourir avant leur premier anniversaire que les enfants dont les 

mères ont plus de 19 ans. Si vous apprenez à une adolescente qu’elle a le droit de 

choisir sa vie, elle en tiendra compte à l’âge adulte. Well Being Foundation Africa 

soutient la Déclaration des filles et est fier de participer aux initiatives menées par 

Girl Effect et Filles, pas épouses : partenariat mondial en vue de mettre fin au 

mariage des enfants au Nigéria. Nous luttons ensemble contre le statu quo pour 

veiller à ce que les adolescentes aient accès à l’avenir auquel elles ont droit.  

 La remise en cause du statu quo en ce qui concerne l’éducation doit aller de 

pair avec la remise en cause du statu quo en ce qui concerne la violence à l’égard 

des femmes. Il ne sera possible d’aboutir à la réalisation de l’objectif 5 des objectifs 

de développement durable qu’en éliminant la violence à l’égard des femmes et des 

filles : d’après les estimations, deux tiers des femmes nigérianes ont été victimes de 

violence physique, sexuelle et psychologique. La violence domestique touche la 

moitié des femmes nigérianes, mais en raison de l’absence de cadre informatif et 

législatif permettant d’engager de véritables poursuites contre les auteurs de 

violences domestiques, ce chiffre pourrait être plus élevé. En tant que membre de la 

Legislative Advocacy Coalition on Violence Against Women, Well Being 

Foundation Africa n’a pas ménagé ses efforts pour que la loi nigériane interdisant la 

violence soit mise à jour. La lutte contre l’inertie législative afin de r endre justice 

aux victimes de la violence domestique requerra la coopération des communautés et 

la mise en place d’initiatives de sensibilisation à la violence domestique au niveau 

local. Si vous apprenez à une fille qu’elle dispose d’outils pour galvanise r la 

sensibilisation à l’échelon local grâce à des initiatives respectueuses des spécificités 

culturelles, elle en tiendra compte à l’âge adulte.  

 Les femmes constituent 50 % de la main-d’œuvre mondiale. Les adolescentes 

sont la prochaine génération de main-d’œuvre. L’autonomisation des adolescentes 

améliore l’avenir de nos économies et de nos communautés. Les programmes de 

sensibilisation menés par Well Being Foundation Africa comprennent 

l’autonomisation des adolescentes, qui sont indispensables à tout progrès en matière 

de santé maternelle, néonatale et infantile, et au développement local et 

économique. Si vous apprenez aux adolescentes que c’est à elles de choisir le 

moment où elles souhaitent fonder une famille, qu’elles ont le droit de choisir leur 

vie et qu’elles ne devraient jamais craindre la violence, elles disposeront à l’âge 

adulte des outils nécessaires à la transformation de leur communauté et seront en 

mesure d’atteindre des résultats durables.  

 Nous félicitons le Conseil économique et social, ONU Femmes, la 

Commission de la condition de la femme et nos collègues de la société civile pour 

leur soutien continu à notre mission commune et au renforcement des mécanismes 

d’autonomisation des femmes partout dans le monde.  

 


